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L~e Jouri: d'Education contient <'ex-
cellents conseils pédagogiques, et se
recommande par conséquent, non seule-
ment aux instituteurs, niais auxpre
et aux mères qui veulent dériger îl'éu
cation de leurs enfants, et à cette classe
très nombreuse de gens qui, n'ayant pas
en le boniheuzr de recevoir îuîîe'liîstruce
Lion soig-nýe dans leur jeune âge ou
ayant négligé les occasions quýi leur
étaient offertes, en sentent le prix plus
tard, et clîer-lieîît à rattî-apper ce qui
3eur î-nanique.-Bulletin dle l'Instlitul géo-
graphique international, de Berne <Suisse).
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LES ERIIEURS É,DUC.&TIVES

L'htonm nait bon

"Oui, nous avons fait de graves fau-
t es, et l'on a dù nous ouvrir les yeux;"-

niais certaines gens l'ont fait à la
manière de PESTALOZZI (1).

li*un des dogmes principaux de
l'éducation laïque et de l'itncrédulité dont
elle reçoit l'inspiration, est que lhomme
liait boit, et que dès lors toute la fonction
de l'éducation est de développer eni lui
cette tendance naturelle.

Ce it'e:,t que la moitié d'une vérité, et
par conséquent, dans une matièr'e aussi
grave, une.dangereuse erreur, car elle
porte l'éducoateur à délaisser tou t un ordre
de devoirs dont la rion-iniltience, dans
l'éducation de l'enfant, peut avoir et a en
ellot pour celui-ci les plus ter-ribles
conséquenc,-s.

Sans doute l'homme naît bon, en un
sens, et, commnele dit Bossuet dans sa
langue admirable, lorsque Dieu/lt le cSeur
de l'homme, il y mit premièrement la bonité,
comme la marque de soit origine ; mnais
est-ce là la seule tendance de la nature
huilmainie, et l'éducatioti, qui doit prendre
l'homme danîs le vr-ai, dans la réalité de
sa nature, pour pouvoir agir efficace.
ment sui lui, l'éducation fait-elle une
oeuvre sensée et appelée -au succès, si elle
se trompe stur la nature nmême de l'êtr-e
qui est soumis à ses effor'ts ?

Vous croyez exclusivement à la bouté
naturelle de l'enfance ; n'avez-vous donc
jamais obser-vé un enfant ? Convaincti
de sa bonté nazive, et sûr que son âme

[t] Le systèsm' d'éducation do Pestatozz;,
fondé sur cette erreur pernicieuso do Rousseau.
que l'enfant es*t bon et n'est que bon, qu'il ne
faut, pour l'élever, que faire appel aux senti-
ments généreux qui sommeillent en lui, et à la
raiton dont toute créature humaine posède
le principo,-co systèsme avait complètement
échoué; le nov-n.eur avait vu successivement
fuir ou se révolter contre lui tous les enfants et
.jusqu'au-, maîtres qu'il avait soumis à cette
influence impuissante. C'est t'insuccè. deux fois
x-epété de ce système, à Yverdun et à Buroif, qui
faisait pousser à céat homme généreux, mais
illusionné, le cri douloureux que nous citons.


